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HANDBALL
ÉPILOGUE DE LA 22e CAN SENIORS-MESSIEURS

(ÉGYPTE DU 21 AU 30 JANVIER)

Chronique d’une destitution
programmée

l L’EN algérienne de hand-
ball seniors-messieurs n’accro-
chera pas la huitième étoile
sur son maillot (il n’y en a pas
à vrai dire) : la Tunisie, qu’elle
avait battue en 2014 à Alger,
lui a réservé une bien mauvaise
surprise, vendredi au Main Hall
du Cairo-Stadium. Retour sur
une élimination-humiliation
programmée d’un Sept algé-
rien qui,  en perdant face à
l’Angola, hier en match de clas-
sement, se contentera de
suivre et les JO et le Mondial
derrière le petit écran.

Mohamed Bouchama -
Alger (Le Soir) - Pareils souve-
nirs de déroutes d’équipes algé-
riennes, le public algérien en a
connu. Ce n’est pas tant l’am-
pleur du score (27-18, ndlr) qui
fait mal mais cette impuissance
affligeante des camarades de
Berkous (auteur de 7 buts dont
deux sur tirs de 7 m) à se trans-
cender face à un adversaire qui,
le long de ce championnat, a fait
preuve de manque de pitié pour
ses adversaires. Avant la finale,
hier soir face à la sélection du
pays hôte, les Tunisiens de
Sylvain Nouet avaient inscrit la
bagatelle de 238 buts (meilleure
attaque devant l’Egypte qui a
inscrit 201 buts) n’encaissant
que 134 réalisations (deuxième
meil leure défense derr ière
l ’Egypte qui a concédé 120
buts). Le Sept algérien est bien
la troisième attaque (197 buts)
durant les sept matchs précé-
dant le match d’hier (3e et 4e
places) mais sa défense est la
plus mauvaise d’entre les quatre
demi-finalistes (170 buts encais-
sés), derrière l’Angola (150),
équipe qui a un solde offensif de
-2 buts (195) comparativement
aux Algériens. Ce sont des sta-
tistiques qui montrent que, sur
un plan collectif, l’EN de Salah
Bouchekriou, ne pesait  pas
lourd face à des concurrents, il
est vrai, mieux préparés et dont
la composante est autrement
plus affûtée. D’autres chiffres
apportent la preuve de la fragili-
té du groupe Algérie sur le plan

individuel. Face à la Tunisie, à
titre d’exemple, les 18 réalisa-
tions ont été l’œuvre de sept
éléments. En l ’occurrence
Berkous (7), Saker (5), Rahim et
Boudjenah (2 buts chacun),
Daoud et Mokrani (1 but cha-
cun). En face, ce sont dix élé-
ments qui se sont succédé dans
la concrétisation des offensives
des Aigles de Carthage où
Boughanmi (7 buts dont 2 tirs de
7 mètres) a ravi la vedette à un
quatuor (Chouiref, Oussama
Hosni,  Sobhi Saied et Wael
Jallouz) a réussi 3 buts chacun.
Cette répartition équitable prou-
ve que la Tunisie avait plus d’un
atout offensif  à faire valoir
contrairement aux Verts de
Bouchekriou qui éprouvaient, le
long du tournoi, les pires difficul-
tés lorsque Messaoud Berkous
n’est pas là, gêné par le mar-
quage adverse ou bien en
manque de soutien, de forme et
force pour déstabiliser les murs
adverses. C’est la même
constante qui affecte le jeu
offensif des Algériens ces der-
nières années où la Berkous-
dépendance a paralysé le jeu
d’ensemble de la sélection. En
2014, lorsque Réda Zeguilli était
en poste, l’Algérie n’était pas,
non plus, mieux lot ie.
Cependant, lors du 7e sacre

algérien, d’autres solutions et
autres apports positifs s’offraient
à l’actuel coach du GSP. Le plus
important des sout iens que
l’équipe algérienne bénéficiait,
outre l’engouement populaire de
la sal le Harcha, étai t
Abdelmalek Slahdji. Le gardien
du temple a, à lui seul, découra-
gé les équipes de Tunisie et
d’Egypte. Ses arrêts détermine-
ront dans une large mesure l’ex-
traordinaire performance algé-
rienne durant cette fabuleuse
CAN-2014.

Slahdji et les autres…
Les exploits du portier du

GSP, si  décisi fs soient- i ls,
n’étaient en définitive que le pro-
longement naturel d’un travail
effectué par un groupe révolté,
état d’esprit qui semble avoir fui
la composante emmenée par
Bouchekriou en Egypte. A quoi
attribuer le manque de temps de
jeu à des joueurs, chevronnés
de surcroît (Berriah et Omar
Chahbour notamment) sinon à
un manque de communication
(pour ne pas dire autre chose)
entre cette paire et le staff tech-
nique de la sélect ion. Les
rumeurs d’un conflit latent entre
certains joueurs du GSP et l’en-
traîneur adjoint,  Hichem
Boudrali (un ex-joueur du GSP)

ne semblent pas forcément
dénuées de fondement. L’«élimi-
nation» de Berriah de la liste
des 16 joueurs et son remplace-
ment par Loudf au stade des
demi-f inales et la si tuat ion
d’Omar Chahbour, confiné sur le
banc pendant les 60 minutes du
match face à la Tunisie ne sont
pas des détails fortuits. Certes,
ces deux joueurs ne «pètent»
pas la forme. Leur «présence
physique» dans la liste officielle
pour cette phase finale poserait,
alors, des questions fondamen-
talement à propos de leur sélec-
t ion pour une compéti t ion à
laquel le i ls ne seraient pas
aptes. Bouchekriou, qui n’a pas
daigné (ou pu) les exploiter au
Caire, avait-il d’autres choix ?
Pour un objectif singulier et faci-
lement réalisable (qualification
au Mondial-2017, ndlr), il fallait
peut-être s’engager dans une
politique de rajeunissement qui
n’aurait été que salutaire pour la
sélection. 
L’expérience tentée avec l’in-

corporation d’Abdi, Saker et
autre Ghedbane, grandes révé-
lations en Egypte, a porté ses
fruits. Ce n’est pas en comptant
sur de «vieux mercenaires» de
la trempe de Kieffer (bientôt 33
ans) que le handball algérien
relèvera la tête. Un gouffre qui
n’explique ce dramatique «pas-
sage à vide» de l ’ensemble
algérien face aux Tunisiens
(entre le 9e but et le 10e, l’équipe
de Bouchekriou a attendu 20
minutes) ne sachant pas profiter
des temps faibles de Boughanmi
et compagnie encore moins des
nombreuses expulsions au
cours du match (16 minutes au
total  contre 14 pour les
Algériens). La préparation tardi-
ve (pour ne pas dire mauvaise)
et les forfai ts de quelques
joueurs pour blessures
(Kaâbache, Ryad Chahbour et
Benmenni) n’expliquent pas tout
ce désordre.

M. B.

COMPÉTITIONS
INTERCLUBS

MESSIEURS EN 2016

Ouagadougou
et Hammamet

retenus
Le championnat d'Afrique des clubs

champions-2016 de handball mes-
sieurs aura lieu en octobre au Burkina
Faso, tandis que la coupe d'Afrique
des clubs vainqueurs de coupe se
déroulera en avri l  prochain à
Hammamet (Tunisie), a annoncé la
Confédération africaine de handball
(CAHB). Le conseil d'administration de
l'instance africaine, réuni au Caire en
marge de la 22e Coupe d'Afrique des
nations (CAN) messieurs avait attribué
également la CAN-2018 au Gabon,
celle de la même année chez les
dames au Congo et la CAN-2020 mas-
culine, qualificative aux Jeux olym-
piques de Tokyo-2020, à la Tunisie.
Les autres rendez-vous continentaux
de 2016 sont la CAN cadets et juniors
garçons, en septembre prochain au
Mali et la CAN féminine seniors en
décembre en Angola.

Résultats
Matchs de classement
3e-4e places : Algérie-Angola 19-25
5e-6e places: Maroc-Cameroun 29-30
7e-8e places: RD Congo-Congo 26-25

ALGÉRIE 19 - ANGOLA 25 (8 - 10 À LA MI-TEMPS)

Bye-bye la France
l Après avoir perdu sa cou-

ronne africaine, le Sept natio-
nal devait battre son homo-
logue de l’Angola pour
terminer à la 3e place de la 22e

Coupe d’Afrique des nations de
handball, qui s’est déroulée au
Caire, pour arracher le billet
qualificatif directement pour le
Mondial de France 2016. 
Hélas, les Verts en manque

de rythme et d’efficacité se sont
effondrés en match de classe-
ment face à l’Angola et terminent
au pied du podium. Les poulains
de Salah Bouchekriou, qui ont

réalisé une première mi-temps
décevante (10-8) en faveur des
Angolais, devaient réagir en
seconde période, en vain. Les
Verts se sont mis en difficulté
dès le coup d’envoi de la ren-
contre officiée par un duo tuni-
sien, qui faut-i l le souligner,
n’était pas pour aider les cama-
rades de Hamoud qui a d’ailleurs
écopé d’un carton rouge en pre-
mière mi-temps. En manque de
rythme en première mi-temps,
les camarades de Berkous ont
réussi à revenir à la marque et
prendre l’avantage (12-11) à la
36’, mais cela fut de courte

durée puisque les Angolais n’ont
pas tardé à reprendre le dessus
(12-16) à la 40’ et à creuser
l’écart jusqu’à 7 buts (15-22) à
10 minutes du coup de sifflet
final. Des fautes individuelles
(marché) et des ratages en
attaque des Verts ont encouragé
les Angolais à maintenir leur
rythme et venir à bout de cette
sélection algérienne en manque
d’efficacité. Ainsi, les camarades
du vétéran Mokrani ont terminé
l’aventure africaine comme ils
l’ont entamée, sur une défaite.
Pathétique !

Ahmed Ammour

NATATION :
CHAMPIONNAT

D’ALGÉRIE (OPEN) À
SÉTIF DU 9 AU 13

FÉVRIER

Un bon test
pour établir des

sélections

La nouvelle piscine d’El-Bez de
Sétif abritera du 9 au 13 février l’open
national de natation à l’issue duquel la
Direction technique nationale de la
Fédération algérienne de natation
(FAN) établira les différentes sélections
nationales. «Ce sont plutôt les commo-
dités qui s’y prêtent au sein de cette
piscine, également les structures et les
capacités d’accueil de la ville des
Hauts-Plateaux qui nous ont attirés
pour abriter cet évènement à Sétif», a
expliqué la FAN dans son communi-
qué. La DTN s’attend ainsi à de
bonnes performances avec la partici-
pation des meilleurs ondines et ondins
du pays notamment Oussama
Sahnoune, Belkhodja Nazim,
Balamane Moncef, Ardjoune Abdellah,
Affane Abdelkader ou encore de
Khendriche Lounis, les frères
Djendouci, Chouchar Imad chez les
garçons, Nefsi Rania, Chébaraka
Majda, Cherouati Souad, Melih Amel,
Medjahed Nesrine, Taleb Bendiab
Hannah chez les ondines. En
revanche, plusieurs clubs aspirent à
jouer les premiers rôles à l’image du
GSP et de l’USMA qui ne devraient
pas rencontrer de problèmes pour s’im-
poser à moins que les outsiders dans
cette compétition comme, le NRDI, le
SABE, l ’ASPTT Alger, le WAT, le
RTAET, l’OCA et El-Bahia d’Oran en
décident autrement.

Ah. A.


